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LE NOIRMONT
Portes ouvertes
à l’école. Dans le cadre de la
Journée mondiale des
enseignants, l’école primaire du
Noirmont ouvre ses portes
demain de 8h30 à 11h45 et de
13h45 à 15h15. L’occasion pour
certains de se remémorer des
souvenirs, de découvrir les
changements dans l’école
d’aujourd’hui ou le métier
d’enseignant.

COURTELARY
Plan fixe sur Rolf Bloch.
L’industriel et humaniste Rolf
Bloch est à l’honneur. Un film,
en présence du principal
intéressé et d’un représentant
de l’Association Films Plans-
Fixes, sera diffusé demain, à
19h, au centre communal de
Courtelary.

MÉMENTO

SUBVENTIONS
Des sous pour
le Dictionnaire
du Jura

Le Conseil du Jura bernois
(CJB) prolonge son soutien au
Dictionnaire du Jura sur inter-
net(diju.ch)pour l’année2013. Il
octroie à cet effet une subven-
tion de 20 000 fr. Une contribu-
tion est également accordée à
deux autres projets interjuras-
siens: la biennale de Visarte Jura
et «Danse! fête ses 10 ans». En
ce qui concerne les monuments
historiques, un montant de
25 000 fr. est proposé au Con-
seil-exécutif bernois pour la res-
tauration des crépis d’un ancien
bâtiment à Cortébert.

Le CJB a accordé, dans sa
séance du 26 septembre, des
subventions pour un montant
total de 58 000 fr., le bougre.
� COMM

JURA BERNOIS Le mois d’octobre annonce le bonheur des gourmets et le malheur des chevreuils.

De la forêt à l’assiette, voici la chasse
BLAISE DROZ

Est-ce une impression ou une
réalité? Il semble que cette an-
née, lesrestaurateursontattendu
plus longtemps pour ouvrir leur
saison de la chasse. Certaines
années, on voyait fleurir les ar-
doises annonçant que «la chasse
est arrivée» déjà au début de
septembre alors que les che-
vreuils broutaient encore en
toute tranquillité dans les prés
du Jura bernois. «J’ai moi aussi
constaté ce retard», remarque
Michel Schaerer, restaurateur à
Tramelan. Mais pour le proprié-
taire de l’Union, c’est plutôt une
bonne chose: «De nos jours, celui
qui veut servir du chevreuil, du
sanglier ou du cerf hors saison n’a
aucun mal à se le procurer dans le
commerce spécialisé. C’est de cette
manière qu’il s’était produit une
surenchère pour être les premiers à
faire démarrer la saison de la
chasse.»

Mais selon Michel Schaerer,
les restaurateurs qui proposent
la chasse sont de plus en plus ra-
res. Il explique non sans une cer-
taine ironie que «les kebabs et les
pizzerias ne servent pas de gi-
bier!»

Danger sur la route
Il n’y a pas que les restaura-

teurs traditionnels qui devien-
nent rares. Le nombre de chas-
seurs est aussi globalement à la
baisse (environ 250 dans le Jura
bernois). Cela dit, le nombre de
chevreuils tirés dans le Jura ber-
nois est plutôt important. La
saison dernière, en 2011, ce
sont 488 chevreuils qui ont été
tirés dans les deux secteurs de
chasse, Jura bernois ouest et
Jura bernois est. A titre de com-

paraison, le nombre de che-
vreuils tombés (morts acciden-
tellement sur la route et les
voies de chemin de fer en parti-
culier a été de 295. Ce chiffre se
répartit de manière très irrégu-
lière sur le territoire puisque
217 chevreuils sont tombés
dans la moitié ouest contre 78 à
l’est. Le garde-faune Louis
Tschanz explique cette impor-
tante disparité par le fait que la
partie ouest comporte davan-
tage de tronçons routiers pro-
blématiques de ce point de vue.
Il cite en particulier la route de
Saint-Imier aux Pontins, celle
du Mont-Crosin, celle reliant
Nods à Lamboing, etc.

Pour l’ensemble du canton, le
nombre de chevreuils tirés a été
de 6010 en 2011. Cela repré-
sente de quoi remplir pas mal
d’assiettes, mais pourtant les ob-
jectifs de la planification canto-
nale n’ont pas été atteints.

En effet, il était prévu et sou-
haité que 6847 chevreuils tom-
bent sous les fusils des chasseurs
la saison dernière. Il en aura
manqué 837.

Le lynx a sa place
Pour le seul Jura bernois, l’ef-

fectif printanier de chevreuils
était estimé à 2550 individus.
Une population qui en l’état ne
souffre donc d’aucune menace

puisque les effectifs du chevreuil
se renouvellent systématique-
ment chaque année.

La présence du lynx, une es-
pèce qui selon le garde-faune
Louis Tschanz semble se por-
ter bien à la veille d’un nou-
veau recensement, ne consti-
tue pas une menace sérieuse,
quand bien même chaque in-
dividu consomme environ un
chevreuil ou chamois par se-
maine, soit 52 par an.

Les effectifs du chevreuil sont
également surveillés par les fo-
restiers. A la Division fores-
tière 8, on relève chaque année
l’impact des chevreuils sur le
rajeunissement des boisements.

Le garde-forestier Jean-
Marc Friedli, très impliqué
dans ces recherches, explique
que la pression des chevreuils
est acceptable dans la majori-
té des régions mais que secto-
riellement, elle est anormale-
ment forte.

Le haut du vallon de Saint-
Imier subit une forte con-
sommation de broussailles et
de jeunes arbres par les ani-
maux sauvages (abroutisse-
ment), particulièrement de
sapins blancs. Selon les fo-
restiers, il serait souhaitable
que la pression de chasse soit
un peu supérieure dans ce
secteur.�

Sale temps pour les chevreuils, plus d’un finira dans nos assiettes sans pour autant que l’espèce ne soit menacée le moins du monde! BLAISE DROZ

COURTELARY Place ce week-end au Country Music Festival.

Les motards s’invitent au western
Pour la 11e année consécu-

tive, Courtelary deviendra
vendredi et samedi prochains
la capitale de la musique
country. Pour cette deuxième
décennie, les organisateurs
innovent: chaque nouvelle
édition, un nouveau thème
sera développé. Cette année,
les motards seront à l’hon-
neur. Les visiteurs pourront
découvrir la City Bikers Val-
ley. Deux tentes ainsi que
deux tipis seront installés, en
plus de la halle de gymnasti-
que. Afin d’animer la manifes-
tation, en plus des concerts,
différents concours et jeux
pour adultes et enfants seront
organisés. De nombreux ex-
posants, proposant des arti-
cles western et indiens ou en-
core de quoi se restaurer,
seront présents sur le site.

Par ailleurs, durant la jour-
née du samedi de 11h à 18h,
les amateurs de Harley Da-
vidson auront la possibilité
de faire des essais à moto lors
d’une «Demo Ride» avec cer-
tains modèles de la gamme
2013. Précisons encore que
l’accès à la City Bikers Valley
est entièrement gratuit. La
soirée du vendredi soir fera la

part belle à la line dance.
Rimrock Country Band et le
«lonesome cow-boy» Yves D
permettront aux danseurs de
s’adonner à leur passion sans
modération et ceci jusqu’au
milieu de la nuit. Samedi, en
ouverture de concert,
Rimrock Country Band affi-
chera de suite la couleur
grâce à ses meilleures repri-

ses de Jennings ou encore de
Kristofferson.

Hommage à Johnny Cash
La suite du programme? Un

voyage à Nashville avec l’au-
teur-compositeur canadien
Marcel Soulodre, qui rendra
hommage à Johnny Cash en
interprétant ses meilleurs
morceaux. Et pour finir la soi-

rée en beauté, le pianiste belge
Chris Watson mettra le feu à la
scène de Courtelary.� MPR

Le show sera garanti avec Chris Watson (à gauche) et les régionaux de Rimrock Country Band. LDD

Country Music Festival à Courtelary.
Vendredi 5 octobre, dès 18h, Rimrock
Country Band, Yves D, Line dancers party
Samedi 6 octobre dès 18h, Rimrock
Country band, Marcel Soulodre, Chris
Watson. De 11h à 18h: demo ride.
Voir aussi www.music-country.ch

INFO+

SAINT-IMIER

Nouveau voyage, nouveau
CD pour Fanny Anderegg

Fanny Anderegg sera sur la
scène du Centre de culture et de
loisirs de Saint-Imier, ce samedi
6 octobre à 20h30. L’artiste aime
lier ses projets musicaux aux
voyages. Son premier disque
avait fait suite à une escapade
grisonne à la recherche de poè-
mes en romanche. Le deuxième
faisait écho à son pèlerinage à
Saint-Jacques de Compostelle.
Corollaire, le troisième,
«Home», évoquait la patrie,
l’appartenance. Pour le qua-
trième en préparation, et qui
sera travaillé en résidence au
CCL avant son enregistrement,
c’est à un voyage au cœur même
de la musique que l’artiste nous
convie.

Un 4e opus
«Hapax», le nouveau projet de

Fanny Anderegg, fait immédia-
tement penser aux exercices
que s’imposait Georges Perec,
comme dans «La disparition»
(roman écrit sans la lettre «e»).
Pourquoi ce nouveau défi?
«Pour le plaisir de se retrouver
dans des tonalités que je n’utilise
que très rarement, pour explorer
de nouvelles facettes de la compo-
sition et de l’arrangement», expli-

que Fanny Anderegg. Un nou-
veau voyage, assurément, dans
lequel l’artiste convie le public,
accompagnée par sa nouvelle
formation élargie, soit Vincent
Membrez (piano, claviers), Luigi
Galati (batterie), Peter Gosswei-
ler (contrebasse), Barbara Gas-
ser (violoncelle), Luca Jeannerat
(trombone) et Titus Bellewald
(percussion).�MPR

Avec «Hapax», Fanny Anderegg se
lance un nouveau défi musical. SP


